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Le juste face aux tentations 

Puis Jésus fut emmené par l'Esprit dans le désert pour être tenté par le diable. Après avoir jeûné 40 jours et 

40 nuits, il eut faim. Le tentateur s'approcha et lui dit: «Si tu es le Fils de Dieu, ordonne que ces pierres 

deviennent des pains.» Jésus répondit: «Il est écrit: L'homme ne vivra pas de pain seulement, mais de toute 

parole qui sort de la bouche de Dieu.» Le diable le transporta alors dans la ville sainte, le plaça au sommet du 

temple et lui dit: «Si tu es le Fils de Dieu, jette-toi en bas! En effet, il est écrit: Il donnera des ordres à ses 

anges à ton sujet et ils te porteront sur les mains, de peur que ton pied ne heurte une pierre.» Jésus lui dit: «Il 

est aussi écrit: Tu ne provoqueras pas le Seigneur, ton Dieu.» Le diable le transporta encore sur une 

montagne très élevée, lui montra tous les royaumes du monde et leur gloire et lui dit: «Je te donnerai tout 

cela, si tu te prosternes pour m'adorer.» Jésus lui dit alors: «Retire-toi, Satan! En effet, il est écrit: C’est le 

Seigneur, ton Dieu, que tu adoreras et c’est lui seul que tu serviras.» Alors le diable le laissa. Et voici que des 

anges s'approchèrent de Jésus et le servirent. (Matthieu 4:1-11) 

 

Il y a-t-il parmi nous quelqu’un aime aller pêcher ? Pour ma part je ne suis pas du tout un adepte de la pêche. 

Les seuls fois qui je suis allé pêcher, c’était parce que j’accompagnais mon frère. Mon frère est un passionné 

de la pêche. Il prépare une canne pour moi, il lance la ligne à la mer pour moi, puis il me dit que quand le 

poisson mord à l’hameçon, je dois juste le sortit de l’eau. Vous pouvez imaginer que je n’ai pas beaucoup de 

réussite dans ce domaine. Les enfants eux aiment bien aller pêcher avec leur oncle, ils sont bien plus 

chanceux que moi.  

Les experts de la pêche disent qu’il est très important de bien choisir l’appât pour chaque poisson. Chaque 

espèce a ses préférences. C’est beaucoup plus difficile de pêcher sans appât. Ceux qui font de la pêche à la 

mouche le savent bien. Mais dans tous les cas, avec ou sans appât, l’idée c’est de tromper le poisson. Lui 

faire croire que c’est de la nourriture facile, de la nourriture qui ne s’échappe pas quand on s’approche. 

L’idée c’est de le tromper et de l’attirer pour qu’il morde à l’hameçon. Le poisson a faim et on lui offre une 

nourriture facile à attraper. Si le poisson savait qu’il s’agit d’un appât et que s’il le mange il va mordre un 

hameçon et être pêché, pensez-vous qu’il le ferait tout de même ?  

Mais l’être humain sait qu’il y a un appât, qu’il y a un hameçon. L’être humain sait que le péché est quelque 

chose de mauvais, quelque chose de dangereux, mais il fait semblant de ne pas le savoir. Même s’il sait qu’il 

y a du danger, il se laisse obnubiler. C’est ce qu’on appelle céder à la tentation, tomber dans le péché.  

Nous ne pouvons pas nous délivrer de la tentation, nous ne pouvons pas éviter les tentations. Les tentations 

abondent autour de nous. La tentation est quelque chose que nous devrons affronter tous les jours de notre 

vie. C’est inévitable. La tentation est une réalité quotidienne pour l’être humain après la Chute.  

Ce qu’il nous faut, ce n’est pas de nier l’existence des tentations, mais plutôt de les reconnaitre, les 

affronter, pour pouvoir les vaincre. Dans son épitre, Jacques nous parle des tentations. Il dit : « chacun est 

tenté quand il est attiré et entraîné par ses propres désirs » (Jacques 1:14). Le danger est aussi à l’intérieur 

de nous. La tentation est quelque chose qui se déclenche à l’intérieur de nous.  

Deux personnes peuvent vivre une même situation, pour une il y aura une tentation et pour l’autre il n’y en 

aura pas. Parce que ce n’est pas ce qui se passe à l’extérieur ce qui nous tente, mais ce qui se passe à 

l’intérieur. Nous sommes notre pire ennemi avec nos désirs, nos pensées et nos passions. Nous même nous 
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nous soumettons à la tentation, nous nous incitons à faire le contraire de la volonté de Dieu. Le diable prend 

soin de nous présenter ces situations, et il sait, qu’elles provoqueront en nous un fort désir afin de nous faire 

tomber dans le péché. Le monde autour de nous, le monde qui vit sans Dieu et sans sa loi, qui ne fait 

attention qu’à ses désirs, lui aussi, nous présente des situations qui se transforment pour nous en tentation. 

Pour lui il n’y a rien de mauvais, parce qu’il ne craint pas Dieu et il n’en a rien à faire de la volonté divine. 

Mais pour nous qui connaissons Dieu, pour nous qui avons été sauvé par Jésus-Christ, pour nous qui sommes 

des enfants de Dieu reconnaissant, pour nous qui voulons suivre la loi de notre Sauveur, oui il y a un 

problème avec certaines situations.  

La tentation commence dans notre cœur. Quand, au fond de nous, nous regardons ce qui est mauvais, tout 

en sachant que c’est mauvais, et que nous le désirons quand même. Notre cœur pécheur nous fait appeler 

« bon » ce qui est mauvais. Nous pensons que personne ne le saura, que personne ne le verra, que personne 

ne le découvrira. Notre propre cœur nous soumet à la tentation et nous met en danger. Il faut que nous 

apprenions à reconnaitre les tentations, que nous apprenions à les identifier.  

La tentation la plus célèbre c’est celle du jardin d’Eden. Nous pensons que si cette tentation nous avait été 

présentée à nous, la chose aurait été différente. Nous nous disons que nous aurions su vaincre cette 

tentation avec facilité. Quelle audace que la nôtre !  

Regardons de plus près ce qui s’est passé. Le diable a créé une situation pour que le désir naisse dans le 

cœur des premiers êtres humains. Je dis bien les deux, car le diable n’a pas seulement tenté Eve, mais aussi 

Adam. La situation avait pour but de tromper en troublant l’esprit ; faire naitre le désir pour que ce désir se 

rende si fort que la raison ne puisse plus se faire entendre ; faire en sorte que l’émotion l’emporte. 

Exactement la même chose que dans nos moments de tentations.  

C’est dans le cœur que commence le débat. Est-ce vraiment mauvais ? Si ce n’est que pour une fois, est-ce 

aussi un péché ? Est-ce vraiment interdit ? Si on le regarde sous un autre angle, cela pourrait même être très 

bon ! Mais la question que l’on devrait se poser est si cela nous approchera ou nous éloignera de Dieu, si 

nous resterons dans les voies du Seigneur ou si nous les quitterons pour un autre chemin.  

 

Comme je disais tout-à-l’heure il faut reconnaitre et identifier les tentations pour pouvoir les vaincre.  

Le récit de la tentation de Jésus dans l’Evangile de Matthieu chapitre 4, nous aide à comprendre la 

dynamique pour vaincre la tentation. Le diable présente une situation pour créer un désir qui pourrait se 

transformer en tentation pour Jésus. Notre Seigneur a passé quarante jours dans le désert en 

jeûnant. Matthieu nous dit qu’après quarante jours Jésus a eu faim. Le diable le savait aussi et lui présente 

une tentation : « change les pierres en pains et étanche ta faim. » Le débat devrait commencer dans le cœur 

de Jésus : Est-ce si mauvais que cela si je change les pierres en pains ? Après tout je ne fais de mal à 

personne. J’ai les moyens pour le faire et aucun mal ne sera fait à autrui, Pourquoi pas alors ? Mais Jésus n’a 

même pas laissé la place à ce débat dans son cœur. Par la parole de Dieu il repousse la tentation.  

Jésus a reconnu la tentation, il a pu l’identifier. On pourrait se demander où est le mal d’utiliser son pouvoir 

pour pourvoir à ses besoins ? Mais quelle était la tentation pour Jésus ? Tout simplement dévier de sa 

mission. Jésus n’était pas venu pour se servir lui-même ou pour être servi, mais pour servir Dieu et 

l’humanité par son sacrifice. Il le savait et il désirait sauver l’humanité.  
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Si Jésus cède à la tentation, ne serait-ce qu’une seule fois, il serait empêché d’être notre sauveur. Jésus doit 

être parfait, sans péchés, pour pouvoir s’offrir en échange des pécheurs face au jugement divin. Le diable le 

sait bien et c’est pourquoi il essaye de faire tomber Jésus dans un péché. S’il pèche une seule fois il doit subir 

son propre jugement et être condamné comme tous les autres pécheurs. Nous ne gardons pas toujours ceci 

à l’esprit, mais c’est grâce à la justice de Jésus, sa vie parfaite face aux commandements, évitant le péché et 

agissant selon la sainte volonté de Dieu, qu’il a pu prendre notre place sur la croix. Parce qu’il est saint, il a 

pu nous remplacer, nous les pécheurs.  

Jésus sait qu’il doit être saint, qu’il ne peut désobéir la volonté de Dieu ou suivre les désirs qui font céder à la 

tentation. C’est pourquoi il reconnait tout de suite le danger dans ce que le diable lui propose. Une fois qu’il 

a identifié le danger, après avoir reconnu la tentation, il cherche dans la parole de Dieu la direction et le 

conseil pour faire ses choix. Jésus n’avait pas de Bible sous le bras, pas de moteur de recherche comme 

Google pour demander ce que dit la parole de Dieu sur tel ou tel sujet (je sais qu’il y a beaucoup de monde 

qui fait ça). Jésus connaissait la Parole de Dieu, et de ce qu’il avait appris il puisait la sagesse pour agir 

conformément à la volonté de Dieu. C’est avec la Parole de Dieu que Jésus repousse la tentation.  

On pourrait conclure à tort que savoir la parole de Dieu par cœur est le remède contre le péché. Non. La 

tentation et le péché feront toujours partie de notre vie quotidienne. Connaître des passages bibliques sera 

toujours bons pour nous, parce que ça nous aidera à agir avec sagesse. Je vous encourage à croitre dans la 

connaissance de la parole de Dieu. Je vous encourage à étudier la parole de Dieu, que ce soit ensemble dans 

les cours que nous vous proposons ou dans nos études bibliques, ou bien seul à la maison. C’est un grand 

atout que de connaitre la parole de Dieu ! Mais la connaissance, elle seule, de la vérité biblique n’est pas une 

garantie pour vaincre les tentations. Je le disais au début : si un poisson pouvait savoir quel danger il y a 

derrière un appât, il ne mordrait surement pas à l’hameçon, mais l’être humain, qui a la connaissance du 

bien et du mal et qui peut reconnaître la tentation, cède à celle-ci très souvent. Pourquoi ? Parce que le désir 

est plus fort que la raison.  

 

Est-ce que seule la connaissance de la parole de Dieu est ce qui a permis à Jésus de repousser le péché et 

vaincre la tentation ? Non. La raison n’est pas plus forte que le désir. Ce qui a permis à Jésus de vaincre la 

tentation c’est son désir d’accomplir la volonté de Dieu, c’est son désir de mener à terme la mission de Dieu. 

C’est son désir de sauver l’humanité, c’est sa compassion envers nous ce qui lui a permis de vaincre la 

tentation.  

 

Je le dis pour la troisième fois aujourd’hui : il faut reconnaitre et identifier les tentations pour pouvoir les 

vaincre. Mais le pouvoir pour les vaincre ne se trouve pas dans la connaissance de la Bible, ou dans la 

capacité de reconnaître les tentations. Contre le désir puissant qui nous trompe face à l’hameçon, il faut un 

autre désir, plus puissant que celui-ci. Pour ne pas se laisser troubler par les émotions qui naissent face aux 

tentations, il nous faut un désir plus puissant que celui-ci, un désir puissant qui nous guidera quand il nous 

faut faire des choix.  

Ce désir puissant qui nous aidera face aux tentations, nait dans nos cœurs quand on se trouve seul, face à 

face, avec Jésus et sa croix. Quand on se retrouve face à Jésus sur sa croix et que nous comprenons son 

immense sacrifice ; quand on se retrouve face à Jésus sur sa croix et que nous comprenons qu’il s’est offert 
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de sa propre volonté pour nous sauver d’un destin de mort ; quand on se retrouve face à Jésus sur sa croix et 

que nous comprenons que sa mort n’était pas un accident malheureux, sinon un plan mis en œuvre à la 

perfection ; quand on se retrouve face à Jésus sur sa croix et que nous comprenons combien il a dû lutter 

pour se garder pur et ne commettre aucun péché ; quand on se retrouve face à Jésus sur sa croix et que nous 

comprenons qu’il nous a aimé même si nous ne méritons pas son amour ; quand on se retrouve face à Jésus 

sur sa croix et que nous comprenons que c’est à cause de nous qu’il a souffert ; quand on se retrouve face à 

Jésus sur sa croix et que l’on tombe à genoux, les larmes aux yeux, en disant « pardon » et « merci » à la 

fois ; quand on se retrouve face à Jésus sur sa croix et que le cœur se réjoui de se savoir autant aimé ; quand 

on se retrouve face à Jésus sur sa croix et qu’on lui dit qu’on l’aime, qu’on l’aime parce qu’il a subi autant de 

souffrance en pensant à nous, en nous aimant ; quand on se retrouve face à Jésus sur sa croix de cette façon, 

alors un désir nouveau nait dans nos cœurs, un désir qui nait de la reconnaissance, un désir qui nait captivé 

par l’amour de Jésus, un désir qui est capable de vaincre les tentations.  

La prochaine fois que tu seras face à un appât et que tu sais qu’il y a un hameçon derrière, prend ton temps 

pour réfléchir. Ne laisse pas le désir pour le péché te troubler et te confondre, appui-toi sur la foi, sur Jésus, 

sur ce qu’il t’a donné par son sacrifice. Appui-toi sur la foi, sur ton Sauveur, souvient-toi de ce que tu vaux à 

ses yeux, souvient-toi qu’il a lutté contre la tentation pour te sauver, souvient-toi qu’il a enduré tous les 

coups et supporté la croix pour toi.  

La prochaine fois que tu seras face à la tentation, tourne-toi vers Jésus ; prend ton temps pour être face à 

face avec lui ; prend le temps pour méditer sur son amour démontré sur la croix ; prie et demande-lui la 

sagesse pour savoir agir comme son serviteur. Appui-toi sur lui et il te donnera un désir nouveau. Appui-toi 

sur lui et tu trouveras des raisons suffisante pour résister la tentation. Appui-toi sur lui et par sa victoire tu 

vaincras. 

La paix de Dieu qui surpasse toute intelligence garde tes pensées et ton esprit en Jésus-Christ, lui qui a 

vaincu la tentation pour te sauver, lui qui s’est donné sur la croix pour obtenir pour toi la vie éternelle. 

Amen.  

 

 


